
La communauté Emmaüs prépare son
déconfinement

Lors d’une livraison de courses à domicile effectuée par Emmaüs Ruffec en appui du centre
communal d’action sociale, à destination des Ruffécois isolés. Photo C.A.
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En plus de l’appel aux dons et au bénévolat lancé en raison du manque de trésorerie (lire CL
du 29 avril), la communauté charentaise d’Emmaüs prépare son déconfinement avec minutie.
L’association Les Amis d’Emmaüs, à Ruffec, qui emploie quinze salariés, « va pouvoir
rouvrir le 13 mai, annonce Julien Gendreau, son directeur. On va probablement séparer notre
magasin en deux, pour éviter que trop de monde se croise. Et pour rattraper le temps perdu et
étaler l’affluence, on envisage d’ouvrir une journée supplémentaire, le jeudi. Nous mettrons
du gel hydroalcoolique à disposition, et peut-être des masques. »

Chaque communauté d’Emmaüs est autonome sur son organisation, même si Emmaüs France
met à disposition des fiches sanitaires avec des recommandations. De sorte que la
communauté d’Angoulême-Cognac-Confolens étudie plusieurs scénarios pour l’après-11 mai.
« Le bureau va se réunir lundi prochain, informe Jean-Claude Viollet, président d’Emmaüs
Charente. Plusieurs questions se posent, notamment celle du dépôt et du ramassage d’objets
et de meubles chez les particuliers. On pense leur proposer de mettre leurs objets à un autre
endroit, dans des garages mis à disposition par les mairies par exemple, pour éviter les
contacts directs et aussi optimiser notre temps, car nous avons perdu deux mois de
ramassage. On songe aussi à laisser un laps de temps entre le dépôt et le tri des objets. »



La vente en magasin pourrait être organisée en circuits. Les bénévoles devront prendre le
maximum de précautions.

La question de la vie communautaire et de l’hébergement s’avère aussi compliquée. « Nous
accueillons 55 compagnes et compagnons et 12 enfants qu’il va falloir accompagner jusqu’à
l’école, avec des protections », poursuit Jean-Claude Viollet. Tous ces scénarios devront
ensuite être validés par la préfecture. « Si on nous dit d’imposer le masque ou de filtrer les
entrées de nos salles de vente, on le fera. L’objectif premier est surtout de redémarrer notre
activité le plus rapidement possible et dans les règles, car sinon, on ne tiendra pas. » Les
Amis d’Emmaüs Ruffec estiment avoir perdu 50 000 euros de recette, et 250 000 euros pour
la communauté d’Angoulême-Confolens-Cognac.

Les dons sont possibles directement auprès des communautés locales ou sur le site
internet soutenir.emmaus-france.org


